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Règlement sur les carrières et sablières, 
R.R.Q., 1981, c. Q-2, r. 2 

Loi sur la qualité de l'environnement, L.R.Q., 
c. Q-2, art. 20, 22, 23, 31, 46, 70 et 87 

SECTION! 

INTERPRÉTATION 

1. Définitions: Dans le présent règlement, à 
moins que le contexte n'indique un sens dif-
férent, les expressions et mots suivants signi-
fient ou désignent: 

a) «agrégat»: toute matière de nature 
minérale extraite d'une carrière ou d'une sa-
blière; 

b) «aire d'exploitation»: la surface du 
sol d'où l'on extrait des agrégats, y compris 
toute surface où sont placés les procédés de 
concassage et de tamisage et où l'on charge 
ou entrepose les agrégats; 

c) «bande de fréquence importune»: 
une octave ou deux octaves contiguës dont le 
ou les niveaux obtenus à l'analyse par bande 
d'octaves effectuée selon les méthodes pré-
vues aux annexes D et E, entre 31,5 et 8 000 
Hz, dépassent la courbe NR qui enveloppe le 
spectre des autres bandes de fréquence d'au 
moins 4 dB; 

d) «bruit d'impact»: tout bruit formé 
par des chocs mécaniques de corps solides ou 
par des impulsions; 

e) «bruit porteur d'information»: 
tout bruit dans lequel on peut distinguer une 
mélodie ou des paroles; 

f) «carrière»: tout endroit d'où l'on ex-
trait à ciel ouvert des substances minérales 
co9solidées, à des fins commerciales ou in-
~ustrielles ou pour remplir des obligations 
contractuelles ou pour construire des routes, 
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digues ou barrages, à l'exception des mines 
d'amiante et de métaux et des excavations et 
autres travaux effectués en vue d'y établir 
l'emprise ou les fondations de toute construc-
tion ou d'y agrandir un terrain de jeux ou un 
stationnement; 

g) «db»: unité sans dimension utilisée 
pour exprimer sous forme logarithmique le 
rapport existant entre une quantité mesurée 
et une valeur de référence et dont l'applica-
tion au bruit est établie conformément à l'ar-
ticle 3 de la publication numéro 179 (deu-
xième édition, 1973) du Bureau central de la 
Commission électrotechnique internatio-
nale; 

h) «dBA»: valeur de niveau du bruit 
global sur réseau pondéré A établie selon les 
normes et les méthodes prévues dans la pu-
blication numéro 179 (deuxième édition, 
1973) du Bureau central de la Commission 
électrotechnique internationale; 

i) «demande»: une demande de certifi-
cat d'autorisation pour une carrière ou une 
sablière ou un procédé de concassage ou de 
tamisage dans une carrière faite en vertu de 
l'article 22 de la Loi; 

j) «habitation»: toute construction 
destinée à loger des êtres humains et pourvue 
de systèmes d'alimentation en eau et d'éva-
cuation des eaux usées reliés au sol; 

k) «Loi»: la Loi sur la qualité de l'envi-
ronnement (L.R.Q., c. Q-2); 

l) «matière en suspension»: toute 
substance en suspension dans un liquide ou 
à sa surface qui peut être retenue sur un filtre 
de fibres de verre équivalent à un papier 
Reeue Angel numéro 934AH; 
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[R-10] RÈGLEMENT SUR LES CARRIÈRES ET SABLIÈRES [ART. 16] 

résidentielles, commerciales ou mixtes (com-
merciales-résidentielles). Il est pareillement 
interdit d'établir une nouvelle carrière à 
moins de 600 mètres d'un tel territoire ou 
d'établir une nouvelle sablière à moins de 150 
mètres d'un tel territoire. 
11. Distances minimales: L'aire d'exploita-
tion d'une nouvelle carrière doit être située à 
une distance minimale de 600 mètres de 
toute habitation, sauf s'il s'agit d'une habita-
tion appartenant ou louée au propriétaire ou 
à l'exploitant de la carrière. Le présent alinéa 
s'applique également aux nouvelles sa-
blières, sauf que la norme de distance mini-
male est de 150 mètres. 

Les normes de distance établies au pré-
sent article s'appliquent mutatis mutandis 
entre l'aire d'exploitation et toute école ou 
autre institution d'enseignement, tout tem-
ple religieux, tout terrain de camping ou tout 
établissement au sens de la Loi sur les ser-
vices de santé et les seruices sociaux (L.R.Q., 
C. S-5). 

12. Exception pour le bruit: Une nouvelle 
carrière ou sablière peut néanmoins être éta-
blie à une distance inférieure aux normes 
prescrites selon les articles 10 et 11 si l'exploi-
tant soumet à l'appui de sa demande une 
évaluation du niveau maximum de bruit qui 
sera émis dans l'environnement par l'exploi-
tation de la nouvelle carrière ou de la nou-
velle sablière et si le bruit évalué aux limites 
de toute zone résidentielle, commerciale ou 
mixte visée à l'article 10 et à toute construc-
tion ou immeuble visé à l'article 11 n'excède 
pas 40 dBA entre 18h et 6h et 45 dBA entre 
6h et 18h. 

Dans le cas où le sous-ministre a accor-
dé un certificat d'autorisation pour une car-
rière ou sablière suite à une demande 
appuyée d'une évaluation de bruit conformé-
m~t au présent article, l'exploitant de la 
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carrière ou sablière doit, tout au cours de 
l'exploitation de celle-ci, respecter les normes 
de bruit établies au premier alinéa. 

18. Méthode: Pour les fins d'application de 
l'article 12, le bruit est évalué selon les mé-
thodes prévues aux annexes D et E. 
14. Milieu hydrique: L'aire d'exploitation 
de toute nouvelle carrière ou sablière doit 
être située à une distance horizontale mini-
male de 75 mètres de tout ruisseau, rivière, 
fleuve, lac, mer, marécage ou batture. 

L'exploitation d'une carrière ou d'une 
sablière dans un ruisseau, une rivière, un 
fleuve, une mer, un lac, un marécage ou une 
batture est interdite. 

Le présent article ne s'applique toute-
fois pas dans le cas d'une nouvelle sablière si 
l'exploitant soumet une étude d'impact sur 
l'environnement à l'appui de sa demande et 
si l'exploitation de la sablière n'entraîne pas 
l'érosion du sol et ne porte pas atteinte aux 
lieux de nidification ou de rassemblement des 
oiseaux migrateurs ni aux frayères des pois-
sons. 
15. Prises d'eau: Toute nouvelle carrière ou 
sablière doit être située à une distance mini-
male d'un kilomètre de tout puits, source ou 
autre prise d'eau servant à l'alimentation 
d'un réseau d'aqueduc municipal ou d'un ré-
seau d'aqueduc exploité par une personne qui 
détient le permis d'exploitation prévu à l'ar-
ticle 32.1 de la Loi, à moins que l'exploitant 
ne soumette une étude hydrogéologique à 
l'appui de sa demande et que l'exploitation de 
la nouvelle carrière ou sablière ne soit pas 
susceptible de porter atteinte au rendement 
du puits qui alimente ce réseau d'aqueduc. 
16. Réserves écologiques: L'aire d'exploi-
tation de toute nouvelle carrière ou sablière 
doit être située à une distance minimale de 
100 mètres des limites de toute réserve éco-
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[R-10) RÈGLEMENT SUR LES CARRIÈRES ET SABLIÈRES [ART. 58] 

SECTION VIII 

DISPOSITIONS FINALES 

53. Esthétique: Lorsque le terrain où se 
trouve une nouvelle carrière est recouvert 
d'arbres, l'exploitant doit conserver intacte 
une lisière d'arbres de 50 mètres de largeur 
entre l'aire d'exploitation et l'emprise de 
toute voie publique. Le présent alinéa s'appli-
que mutatis mutandis dans le cas de toute 
nouvelle sablière, sauf que la norme est de 35 
mètres dans ce cas. 

Dans le cas d'une nouvelle carrière, l'ex-
ploitant doit planter des arbres sur une lar-
geur de 35 mètres entre l'aire d'exploitation 
et l'emprise de toute voie publique, à raison 
de 1200 arbre&'hectare, si cette bande de 
terrain n'est pas déjà boisée conformément à 
cette norme de densité et si l'aire d'exploita-. 
tion est située à moins de 100 mètres de telle 
voie publique. Ces arbres doivent être capa-
bles d'atteindre 6 mètres de hauteur. Les 
exigences relatives à la croissance de la 
végétation stipulées à l'article 43 s'appli-
quent mutatis mutandis à ces arbres. 

54. Heures d'exploitation: Il est interdit 
de dynamiter entre 19h et 7h dans une car-
rière située à moins de 600 mètres d'une 
construction ou d'un immeuble visé à l'article 
11, même dans le cas d'une carrière déjà en 
exploitation le 17 août 1977. 

55. Procédés de concassage et de tami-
sage: Les articles l, 2, 4, 8, 10 à 13, 17, 18, 
20, 22 à 25, 28, 30, 31 et 33 s'appliquent 
mutatis mutandis aux procédés de concas-
sage et de tamisage établis à l'extérieur d'une 
carrière ou d'une sablière. 

Le présent article ne s'applique toute-
fois pas aux procédés de concassage et de 
tamisage utilisés pour une bétonnière ou une 
cimen'terie. [D. 476-91, art. 6.] 

91-12-31 

56. Protection du sol: Toute personne qui 
agrandit une carrière ou une sablière exis-
tante le 17 août 1977 en entamant des sur-
faces de terrain non découvertes et qui n'est 
pas tenue de présenter une demande au sous-
ministre selon l'article 2, doit néanmoins res-
taurer le sol ainsi entamé selon les articles 
35 à48. 

57. Prohibition: Il est interdit d'entrepren-
/ dre l'exploitation d'une carrière ou d'une 

,é JJ sablière sur l'un ou l'autre des territoires 
,,. ,(';[/ suivants, tels que décrits dans l'annexe C: 
• ~.t- ... 

/-"' a) le mont Saint-Bruno (comté de 
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Chambly); 

b) le mont Saint-Hilaire {comté de Rou-
ville); 

c) le mont Rougemont (comté de Rou-
ville); 

d) le mont Saint-Grégoire (comté d'Iber-
ville); 

e) le mont Y amaska (comté de Rouville); 

f) le mont Brome (comté de Brome); 

g) le mont Shefford (comté de Shefford); 

h) la région connue sous l'appellation 
«côte de Beaupré». 

58. Exclusions: L'extraction de substances 
minérales non consolidées à partir d'un dépôt 
naturel en vue de la construction, de la réfec-
tion ou del' entretien de chemins forestiers ou 
miniers et l'extraction de substances 
minérales consolidées ou non sur un terrain 
destiné à être inondé par le fait d'un projet 
hydraulique ou hydroélectrique constituent 
des travaux et activités soustraits à l'appli-
cation des articles 22, 23 et 24 de la Loi. 

Les sections II, III et VII et les articles 
53, 54 et 56 du présent règlement ne s'appli-
quent pas aux travaux et activités visés au 

M.ÀJ.3 
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NIVEAUX SONORES MAXIKAUX PERMIS 
EH fOHCTIOH OE LA CATEGORIE OE ZONAGE 

ZQli!Gt NUIJ f dB(Al) ~oua (dB[Al l 
I • 40 45 

II - : •s 50 . 
Ill 50 . 55 

\, 

IV 70 70 

tAJEGORlES DE ZQHAit 
Zoati sensibJea 

·, 

J: Territoire de,ttn~ l des habitations unffam1lfal,s 1solf,s 
ou jum;l,es et terrain d'une habitation existante en zone 
agricol,. . · 

li: Terr1to1re destiné à des h1bit,tions en untt,s de logeft'!enti 
multiples, des parcs de m.isons mobtlei, des institutions 
ou des e1mp1ngs. 

III: Territoire dest1nf l des usages corrmerc1aux ou à des parcs 
récréitHs. Toutèfoh, le niveau de bruit privu pour la 
nuit ne s'1pp)tqut que dans les l1m1tes de propriété des 
étlblissaments utilisés l des f1ns rth1denthlles. Dans lu 
autres ças, le niveau 111xi111al de bruit pr6vu le jour 
s'applique également la nuit. 

Zones non•seos1bJes 
IV: Terr1to1r~ zoné pour fins industrie11es ou agricol1c. 

Toutefo1s, sur le terrain d'une hibit&tion ox1stantt en ZOM 
industriel1e et etabl!e conform~ment aux règlements 
municipaux en vigueur au moment do sa constructfon, lu 
critères sont de 50 dB[A) la nuit et 55 dB(AJ le jour. 

-- -:_ -_ 



Objectifs de niveaux sonores des chantiers de construction 
pour des projets soumis à la procédure d'évaluation et d'examen 

des impacts sur l'environnement 

Pour le jour 

Pendant la période du jour comprise entre 7h00 et 19h00, le niveau de bruit équivalent 
(Lcq 12h) provenant d'un chantier de construction ne peut dépasser le niveau équivalent 
du bruit ambiant CLcq 12h) tel que mesuré en tous points de réception dont l'occupation 
est résidentielle. Malgré ce qui précède, lorsque le bruit ambiant est inférieur à 55 d.BA, 
le niveau de bruit à respecter est de 55 d.BA. 

Si des dépassements ne peuvent être évités, le promoteur doit les justifier et préciser les 
travaux rrtis en cause, leur durée, et les dépassements prévus. De plus le promoteur doit 
démontrer qu'il a pris toutes les mesures raisonnables d'atténuation sonore afin de limiter 
le plus possible ces dépassements. 

Pour la nuit 

Pendant la période de nuit comprise entre 19h00 et 7h00, le niveau de bruit équivalent 
CLcq lh) provenant d'un chantier de construction ne peut dépasser le niveau équivalent du 
bruit ambiant CLcq lh) tel que mesuré en tous points de réception dont l'occupation est 
résidentielle. Malgré ce qui précède, lorsque le bruit ambiant est inférieur à 45 d.BA, le 
niveau de bruit à respecter est de 45 dBA. 

Pour la nuit, si des dépassements ne peuvent être évités, le promoteur doit, tout comme 
pour les dépassements de jour, les détailler et les justifier. De plus, ces dépassements 
doivent être compris entre 19h00 et 22h00, et ne pas excéder 55 dBA (Lcq 3 h). 

Programme de surveillance et de suivi 

Le promoteur doit planifier et réaliser pendant les travaux de construction, un programme 
de surveillance environnementale des impacts sonores comprenant des relevés sonores 
sur une période de 24 heures, à des sites représentatifs et pour les différentes phases de 
construction. 

' 
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Quel indice statistique choisir? 

Vu la fluctuation des bruits de la circulation dans le temps: 
Leq: niveau équivalent = moyenne logarithmique 

d'énergie acoustique pour une période de temps donné; facile à 
calculer, à mesurer et à simuler,· de plus en plus utilisé; 

., · , • ·• L 1: niveau de bruit atteint ou dépassé pendant 1 % du 
temps de mesure, c'est le bruit de pointe; 

11 - L 10: niveau de bruit atteint ou dépassé pendant 10% du 
temps de mesure; associé à l'analyse des bruits de pointe; 

a - L50: niveau atteint ou dépassé 50% du temps, c'est une 
moyenne statistique; 
- L90: niveau atteint ou dépassé 90% du temps, c'est 
associé à l'analyse des bruits de fond; 

11 - L99: niveau atteint ou dépassé 99% du temps, c'est le 
bruit de fond. 



Arithmétique bizarre 

.\Il· ! Addition de plusieurs bruits: 

• 55 dB + 55 dB = 58 dB 
• deux bruits avec un -écart de 15 dB , le plus 

élevé masque Je plus faible 
• 50 dB + 65 dB = ±65 dB (65, 1 dB) 



Arithmétique logarithmique 
Multiplication de Augmentation du niveau 
l'énergie sonore sonore 

2 3 dB(A) -
3 5 dB(A) 

4 6 dB(A) 
5 7 dB(A) 

6 8 dB(A) 

7 8,5 dB(A) 

8 9 dB(A) 
9 9,5 dB(A) 

10 10 dB(A) 

20 13 dB(A) 
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Particularités du bruit de la 
circulation routière 

fil Propagation du bruit 
• différente de celle de source ponctuelle 
• multitude de sources ponctuelles en 

mouvement = une source linéaire 
• propagation semi-cylindrique 
• diminution de 3 dB(A) = double la distance 

entre la source et le récepteur (écran) 
• 65 dB(A) à 15 m = 62 dB(A) à 30 m = 

59 dB(A) à 60 m = 56 dB(A) à 120 m 
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Section D - Classification des espaces 
à proximité des routes et des voies 
ferrées 

Introduction 
Les analyses statistiques des études sociologiques indiquent 
que les résidents jugent de leurs conditions de vie de quatre 
points de vue distincts : la commodité. rattrait. la présence de 
caractéristiques désagréables. comme le bruit. et la facilité de 
déplacement dans et à rextérieur du voisinage. 

Par conséquent. les autres considérations peuvent adoucir la 
réaction des gens vis-à-vis du bruit. 

On ne peut donc pas classifier les quartiers résidentiels à 
proximité des routes et des voies ferrées uniquement selon les 
réactions des gens. sauf en fonction de statistiques. 

L'identification des espaces 
Afin de faire servir les renseignements disponibles concernant la 
diminution du bruit lorsquïl s·agil d'évaluer l'exposition au bruit 
dans un endroit. la Société a adopté les catégories suivantes. 

Un logement normal conforme aux .. Normes de construction 
résidentielle" dans les nouveaux édifices résidentiels devrait 
procur,:,r un environnement intérieur acceptable jusqu 'à un 
niveau de bruit extérieur de 55 dB. Au-dessus de ce niveau, il y a 
une probabilité toujours croissante quïl sera impossible de 
fournir une insonorisation adéquate. 

Le niveau du bruit 
en rapport avec le 
logement 

45 dB 

55d8 

75dB 

En se basant sur une analyse des renseignements disponible! 
on peut permettre un développement résidentiel adéquatemer 
insonorisé si le niveau du bruit ne dépasse pas 75 dB. Au-dessL 
de ce niveau, l'inconvénient que causent la circulation routière c 
ferroviaire affecte si sérieusement l'environnement que le 
développement ne pourra être financé sous les auspices de la L 
nationale sur l'habitation. 

La Société adoptera la ligne de conduite suivante en rapport av, 
les catégories qu 'elle a établies : 

a. dans la zone supérieure où le niveau du bruît excède 75 d 
il sera impossible d'obtenir un prêt sous les auspices de 
Loi nationale sur l'habitation. 

b. dans la zone intermédiaire, entre 55 et 75 dB, il ne sera 
possible d'obtenir un prêt sous les auspices de la Loi 
nationale sur l'habitation que si on insonorise de façon 
adéquate. 

c . dans la zone inférieure où le niveau du bruit est au-dessm 
de 55 dB, la construction de logements conforme aux 
"Normes de construction résidentielle .. sera suffisam, e, 
insonorisée et pourra être financée sous les auspices Je 1. 
Loi nationale sur l'habitation . 

Dans sa ligne de conduite concernant les prêts, la Société 
prendra en considération le coût des dispositions atténuanies 
dans la mesure où elles affecteront la dépréciation de la valeur c 
la propriété qui s'ensuivrait autrement. 

Acceptable -
l'exposition au bruit est faible à lïntérieur comme à l'extérieur 

Normalement acceptable -
l'exposition au bruit peut causer certains inconvénients, mais le 
fait de se conformer aux "Normes de construction résidentielle .. 
devrait assurer des conditions intérieures acceptables. 

Normalement inacceptable -
l'exposition au bruit est passablement plus intense. Les 
conditions à l'intérieur sont inacceptables à moins d'insonoriser. 
Il pourrait falloir abriter l'espace extérieur réservé aux 
divertissements. 

Inacceptable -
l'exposition au bruit est si intense que les coûts dïnsonoris!3tion 
deviennent prohibitifs et l'environnement extérieur est 

., , excessiveml:ni bruyant. 

--------------------------------------------------- ·-· · 
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